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Retraites : multiplication des fronts et des formes de mobilisations 

et d’actions… et le 20 février, toutes et tous en grève !

A celles et ceux qui clament que la mobilisation s’essouffle, les actions, mobilisations et journées de grève ne peuvent 
que démontrer le contraire. Si la grève n’est pas générale ni reconductible, cela ne signifie pas que le mouvement touche 
à sa fin comme voudrait le faire croire le pouvoir. Au contraire, il est en train de prendre de nouvelles formes et de 
s’étendre de nombreuses façons, dont la seule limite est l’imagination des personnes mobilisées. Rarement avons-nous 
vu autant de formes d’expressions si variées, dynamiques, festives et combatives : flashmobs, chorégraphie, retraites aux 
flambeaux, chants militants qui deviennent des hymnes à la résistance, actions de rue où l’inventivité rivalise avec 
l’humour : sabres laser en plastique pour défier les tristes forces de l’ordre, tournées du Macron Circus, pancartes, 
affiches et collages, débarquement impromptus dans des buffets du Medef etc.
Des secteurs entiers restent mobilisés et continuent à exiger le retrait du projet de réforme. Le rejet reste massif, et, fait 
notable, il se conjugue avec la dénonciation d’autres réformes, relevant de la même logique et tout aussi néfastes : celle 
du bac et du lycée dans l’éducation, celles qui touchent l’enseignement supérieurs et les instituts de formation des futurs 
enseignant-es.. Comme celles qui ont amené à la rupture le système de soin et les hôpitaux en France. La contestation 
est générale, à l’image de celle des Gilets jaunes, prenant de nouvelles formes, rejetant un système dans lequel les 
perdant-es sont la masse et les gagnant-es une poignée de nanti-es.
La violence de la répression atteint aussi des sommets de brutalité policière et étatique, qui est en elle-même une 
attaque à l’Etat de droit, aux libertés et à la démocratie. Cette débauche de violence est très inquiétante à ce titre et 
montre la crise complète de légitimité du pouvoir et de son exercice dans notre pays aujourd’hui.

Continuation de la grève
Les salarié-es des transports de la Ratp promettent, le 17, jour de l’ouverture des débats du projet de loi sur les retraites 
à l’Assemblée, un lundi noir à Paris. Les cheminot-es poursuivent la mobilisation les journées d’appel à la grève 
interprofessionnelle. Les enseignant-es du secondaire aussi ; la mobilisation des personnels des universités est en train 
de s’ancrer et de se développer. La grève des éboueurs et éboueuses continuent dans plusieurs villes de France. La 
journée de grève du 06 février a même été plus suivie que les précédentes !
Nous appelons à faire de celle du 20 une journée de grève massive, joyeuse, fière et déterminée !
Nous n’avons pas dit notre dernier mot, on est toujours pas fatigué-es et pas prêt-es de l’être !

Grève+guérilla sociale : toutes et tous en grévilla !

Jeudi 20 février :
Les intersyndicales d'Abbeville et 
d'Amiens appellent à des manifestation à 
10h (bd Vauban) et 14h (Macu)

D'ici là SUD éducation et Solidaires 80 
appellent à multiplier les actions pour obtenir 
le retrait de la réforme !

Pas de trêve jusqu'au retrait !!
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Le 8 mars prochain c’est la journée des grandes gagnantes !

La lutte contre la casse de notre système de retraites donne une visibilité inédite à la contestation 
féministe : tribune, meeting unitaire, chorégraphie féministe « à cause de Macron »⋯ qui se multiplie 
dans les cortèges à travers le pays, etc.
Et pour cause : le creusement des inégalités entre les femmes et les hommes sera l’une des conséquences 
les plus massives de cette contre-réforme. Associé au creusement des inégalités entre les classes sociales 
et les générations, l’effet sera rien moins que dramatique pour toutes celles qui sont déjà pauvres, 
précarisées, méprisées, stigmatisées !
Cette année, le 8 mars est un dimanche ! SUD éducation et l’union syndicale Solidaires 80 appelle à une 
grève féministe d’ampleur : l’occasion inédite de visibiliser tout le travail gratuit accompli par les 
femmes : ménage, courses, cuisine, soin aux enfants et loisirs, rendez-vous chez les médecins, à l’école, 
⋯L’occasion de dénoncer le travail du dimanche, que Macron a permis de généraliser : ce sont les 
femmes qui se retrouvent majoritairement dans les grandes surfaces commerciales ouvertes ce jour-là !
Alors le 8 mars, nous appelons toutes les personnes sociabilisées femmes à la grève : grève du travail 
salarié, grève du travail domestique, grève du soin, grève de la consommation⋯ !

À Amiens, une intersyndicale vient de se réunir et des actions sont en cours d’organisation pour ce jour-
là.

Revendiquons, dansons, chantons d’une même voix pour exiger le 
retrait de la réforme des retraites et la fin du patriarcat : Soyons les 

grandes gagnantes de ce 8 mars !

167



Page 3Numéro 150167

 Revalorisation des salaires : encore une fois le 
ministère a menti !

SUD éducation alerte les personnels depuis plusieurs semaines : Blanquer essaie d’endormir les 
personnels enseignants et de recherche en promettant des augmentations de salaires alors que le 
gouvernement tente de mettre en œuvre une réforme des retraites délétère qui viserait à faire 
travailler plus longtemps les salarié-e-s pour des pensions plus faibles.

À l’heure de prendre des engagements, la montagne accouche d’une souris. Les 10 milliards de 
revalorisation salariale, cumulés ont fondu très vite en deux-cents millions d’euros. Certains des 
scénarios d’augmentation prévoient ainsi exactement ce que SUD éducation décrivait : une prime 
uniforme versée à presque tous les personnels, pour un montant total de 200 millions d’euros au lieu 
des 500 annoncés auparavant par le ministre. Il s’agit donc d’un montant net par personnel d’environ 
14 euros mensuels. Les 300 millions restants (20 euros mensuels) seraient “conditionnels”. Le 
ministre n’arrive plus à cacher son projet que SUD éducation dénonce depuis plusieurs mois : des 
primes conditionnées à une charge de travail plus importante encore (heures supplémentaires, 
formation pendant les vacances...)

Le ministre croit qu’en jetant des miettes aux personnels il pourrait faire taire le mouvement social 
massif dans l’éducation, et les pressurer encore davantage.

SUD éducation dénonce cette annonce d’augmentation aux allures de miroir aux alouettes, et 
revendique :
- des augmentations de salaires pour toutes et tous, dès le début de carrière ;
- la disjonction entre les discussions salariales et le projet de réforme des retraites dont les 
personnels revendiquent massivement le retrait sans condition.

http://resf.info/article53479.html
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Suivez-nous sur internet !

Nous contacter
Sud Éducation, 3-5 rue Jean Godris,
80000 AMIENS
Mail : somme@sudeducation.org
www.sudeducation-somme.org
Facebook : SUD Éducation Somme - 80
Portable : 06 07 05 76 67
Permanence le jeudi de 14h à 17h,
3-5 rue Godris (centre ville) Amiens
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En plus du journal publié tous les deux mois, SUD éducation Somme dispose d'une 
page facebook (SUD Éducation Somme - 80) ainsi que d'un site internet (http://

www.sudeducation-somme.org/). Vous y trouverez l'actualité des luttes locales, les 
communiqués locaux et fédéraux, vos droits ainsi que ceux de Solidaires 80. Un 

stage sur l'animation du site et des réseaux sociaux sera prochainement organisé 
par Solidaires80. Inscrivez-vous et suivez-nous !


